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Le C.O. a 16ans déjà. Seize années d'efforts, de recher-
ches méthodologiques, de formation toujours plus poussée
des enseignants, de dialogue stimulant avec les parents et
les élèvespour adapter l'Ecole aux réalités mouvantes que
nous affrontons tous.
Les objectifs ambitieux que nous nous étions fixés au prin-
temps 62 — démocratisation, ouverture sur le monde,
orientation continue, etc. — ont-ils été atteints ?
Un travail intense et rigoureux de l'équipe initiale, puis de
tous ceux qui avec enthousiasme ont collaboré par la suite,
a fait du C.O. un point de mire qui a inspiré de multiples
tentatives (Unesco, BIE, cantons romands, etc.)
Il nous serait facile de regarder avec complaisance les résul-
tats obtenus, mais l’autosatisfaction n'est pas notre fort:
les succès ne peuvent nous cacher un certain nombre de
dangers, deproblèmes et de difficultés.
Le C.O. ne doit pas, par exemple, devenir une Ecole-mam-
mouth qui s'affaisserait sous son propre poids, ni une froide
machine à distribuer les connaissances. Nos adolescents,
qui ne viventplus la scolarité comme leurs aînés, se chargent
chaquejour de nous le rappeler.
Parce que le C.O. a toujours voulu répondre à ce type d'in-
guiétudes, il poursuit et poursuivra son oeuvre de longue
haleine. La Réforme Il s'inscrivait dans cette perspective;
ellesuit son cours dans les trois collèges concernés qui pro-
cèdent à son évaluation permanente. À la demande des
autres Directeurs, une extension n'est pas envisagée pour
l'instant, ce qui ne signifie nullement son arrêt définitif.



{|n'estpas,eneffet,dansnotreintentiond'imposerà qui
quece soitunmodèleuniquede structuresscolaires.lesproblèmesrencontrés— par tous ceux qui font métier
d'éducateur— conduisentplutôt à des solutions souples
etdécentralisées.
Certaines de ces réformes paraîtront peut-être d'avant:
garde,mais qui se souvientaujourd'hui des objectionsqui
accompagnèrentle C.O. sursesfondsbaptismaux?
Nous pensons que les tentativesprésentées dans ce numéro
de C.O. Parentset dansle prochainépousentleur temps
et méritent l'encouragement et l'appui de tous les parents
Elles ne sont que l'aboutissement d'une longue suite de
rechercheset d'observationsdesformateurs.
En souhaitantbonne chanceaux novateurs,je voudrais,
une fois de plus, redire ma confiance en M. Marc Nicole
le nouveauDirecteur Généraldu C.O., et appeler les parents
à collaborer—sousdiversesformes— à l'œuvrecommune.

A. Chavanne
Président du Département
de l'instruction publique

Les grands objectifs de l'Ecole n'ont pas
fondamentalementchangé depuis quel
ques décennies; il s'agit toujours de per
mettre à l'enfant de s'épanouir pleinement
au sein d'une société dont la caractéris
tique est le changement et de donner à
chacun et à chacune des chances égales
d'acquérir le savoir et le savoir-faire cor
respondantà sesaptitudes

Les mutations économiques culturelles
sociologiques que traverse notre société
nous conduisent à préparer les élèves à
devenir des citoyens d'un monde qui aura
changé au moment où ils entreront dans
lavie active et qui changera tout au cours
de leurexistenceà un rythmeque lesgènë
rationsprécédentesn'ont pas connu
Cetteévolutionentraîne,pour nous autres
formateurs, un renouvellement constant
desméthodespédagogiques

Comment ignorer les résultats de recher
ches tels que ceux de l'enquêtedu CRPP
sur le problèmede l'attentionet du désin
vestissementscolaire?Ces résultatspour-
raientparaîtredécourageants,néanmoins
ils sont riches d'enseignement et nous
incitent à chercher d'autres directions
méthodologiques
Les parentssaventd'expérienceque les
enfants se montrent plus ouverts aux
connaissances, plus réceptifs et plus
détendus dans un contexte extra scolaire
M. R. Hari ne disait:il pas que le 90% de
ce que nos adolescentsapprennent, ils
l’acquièrent hors de l'école? Que d'ingé

niositéne mettent-ilspas en oeuvrepour
réparer leur vélomoteur, alors que le même
jour ilsparaissaientapathiqueset absents
devant leur problème de physique! Dans
le domaine des langues vivantes, une
méthoded'avant-gardecomme la sugges-
topédie permet l'arrivée d'un peu d'air
fraissur lesvieuxmanuels

De même, l'expérience vêcue de la liberté
et de la responsabilité en ateliers part des
intérêts immédiats de l'élève pour l'amener
progressivementà une compréhension
globaledu mondeet de lui-même
En matière d'éducation et de développe
mentde la personnalité,nombrede pro
blèmesnouveauxont surgi, contraignant
l'école à assumer de nouvelles responsa
bilités. Dans ces domaines, souvent déli-
cats, les formateurs seront conduits à
favoriser le dialogue plutôt que la répres
sionou lesilence
Favoriser de nouvelles formes de commu
nications et d'expression de soi (bio-
énergie, ondes alpha, etc.) ou approcher
de facon plus réaliste la question de la
drogueparticipede ce renouveauperma-
nent nécessaire à l'Ecole comme à la
Société. Plus que jamais, l'Ecole ne peut
rester un monde clos mais doit s’efforcer
de s'intégrer à son environnement
Les réformesprésentéesici, ainsique dans
le prochain numéro du C O. Parents, à
paraitrele 12juin, ne sauraientse passer
d'une participation plus directe des parents
C'est avec espoir et confiance que nous
engageonscenouveaudialogue



En gros, il apparaît que plus l'investissement financier dans l'école est élevé, pius
l'intérêtdesélèvespour l'enseignementdiminue.|| nefaudraittoutefoispasextrapoier
et hâtivement conclure que c'est le fait d'investir des sommes de plus en plus consi
dérablesdansl'écolequiaugmenteledésintérêtdesélèves
Néanmoins,ces donnéesrévèlentun problèmefondamental:celui de la diminution
de l'attentiondenosélèves
Les résultatsdestravauxscientifiquesconfirmentdonc la représentationdu bon sens
populaire.Qui d'entrenous ne peut évoquerces imagesde la pauvreécolede cam
pagne où les élèves s'acharnaient, malgré tous les obstacles (manque de locaux, de
matériel,surpeuplement)à acquérirlesconnaissancesqui leuront permisd'accomplir
leurstâchesd'homme
Aujourd'hui, dans nos écoles modernes,abondammentpourvues des moyens les plus
sophistiqués (audio-visuel, labo-scientifiques, salles de sport, circuits TV, locaux
adaptéseteffectifsdeclasseréduits),quereste-t-ildecettesoifd'apprendre?
À la suite des premiers résultats obtenus, l'OCDE a chargé des experts de tous les
pays membres d'entreprendre, dans leurs pays respectifs, des études approfondies
sur laquestion
Dansle cadrede cetteséried'étudesinternationales,les Directeursdesdépartements
de l'instruction Publique de Suisse, réunis en novembre 1976à Appenzeli, chargèrent
leC.O., commeécolepilote,de réaliserpourlaSuissecetterecherche

Moyens utilisés
Les servicesde recherchedu Cycle d'Orientation,en liaison avec un déléguédu
ConseilSuissedelaScience,ontélaborélesinstrumentsdemesureadéquats
D'une part, un échantillon représentatif comprenant 2000élèves a été sélectionné dans
différents collèges du C.O. D'autre part, un questionnairetenant compte de tous les
facteurs ayant un rapport avec le problème de l'attention (âge, sexe, nationalité, milieu
socio-économique, Q.i et certains indices de maturation psycho-physiologique
taille, poids, etc.) a étéadresséaux élèvesdurantl’année76-77
Ce questionnaire avait pour but premièrement de donner une image assez globale de
la valorisationde l'enseignementpour les élèves,et deuxièmementde cerner les prin
cipaux centresd'intérêtsdesadolescents
L'observation de l'inattention des élèves par les maîtres* a permis de chiffrer, pour
chaqueélève,la duréemoyennede l'attentionen classependant3 ans. À partirdes
mesures effectuées par les enseignants, une moyenne a été établie

* Pendant lapérioded'observation.l'inattentiondesélèvesn'apasétésanctionnée
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onstructiond'uneéchelledite «échelle

En comparant la valorisation de l'ensei
d'attention observées par les professeurs

desatisfactionfaceà l'école
il nous était aisé de déterminerson taux

EchelleE.V.E

30 40

Durée d'attention moyenne de l'élèveen classe (sur 45 min.)

Analyse des résultats
De telies données pourraient se passer de commentaires. En effet, les résultats mettent
en évidence ce que tout enseignant ressent dans sa classe: les élèves qui nous disent
ne pas aimer l’école n’ont qu'une très faible attention et c'est souvent au prix de mille
astucesoucontraintesquel'enseignanttentede fairepasserlesconnaissances
Ces mêmes élèves donnent pourtant d’autres réponses tout aussi significatives et
encourageantessur leurs centres d'intérêts extra-scolaires: les élèves cherchent de
plus en plus horsde l’école lesactivitésqui les intéressent

Vers un nouveau regard
Les résultats d'une enquête comme celle-ci, conjugués avec les interrogations des
maîtreset des parents,engagentl'école (comme lieu de formation et d'éducation)
à rechercherd'autresobjectifs etméthodes plus proches des intérêts des élèves

G. Métraux
Directeurdu C R.P.P.
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Depuis trois ans fonctionnent à Onex des
classes primaires dites «Fremet» Elles
sont, il convientde le rappeler,centrées
sur les intérêts des élèves, ouvertes sur
la vie, et ont rencontré l'approbation de
bon nombre de parents et d'éducateurs
Ces classes couvrent chaque degré du
primaire, les élèves passant donc d'une
classe «Freinet» à l’autre
Le CO, recherchant les solutions les
mieux adaptées au passage du primaire
au secondaire, a mis sur pied, en 1976
une commission: lacommissionVon Burg
Elle regroupait des éducateurs, des parents
et des psychologues désireux de réfléchir
à la «crise pédagogique». lis veulent
prendre en compte les préoccupations et
les intérêts immédiatsdes adolescents
La volonté de tirer parti de la richesse et
de la diversitéde leurscentresd'intérêts
et l'enviede briser l'isolementde l'école
ont guidélesmembresde la commission
Un dialogue fructueux, facilité par la
compréhensiondes Directionsdu Primaire
et du Secondaire,a permisd'élaborer
petit à petit un projet de classes «ouvertes »
qui entreraen vigueuren automne78au
8

cycledu Marais
L'expérienceest à la fois prudente et
audacieuse: il faut souligner qu'une partie
(45%) des élèves qui y entreront pro
viendrontde classesoù les enfantsse sont
progressivement pris en charge et ont
assimilé les notions essentielles du pro-
grammesans être soumis au «drill» hab
tuel. Les responsables ont été conduits à
envisagerdes ateliersoù se regrouperont
les élèves. ils auront donc le choix entre
différents lieux situés en ville, qui seront
autant d'espaces scolaires favorables à
leur épanouissement. || faut remercier ici
les nombreux artisans, entrepreneurs,
artistes, etc. qui ont promis d'accueillir
ces élèves«pionniers»en ouvrant ainsi
l'écoleà lavie
Toutefois,un projetde ce type ne peut
naîtresans lesfonds nécessaires.Le D.I.P.,
désireux de ne pas en compromettre la
réussite,a débloquédes créditspermettant
l'engagement de parents en qualité d'ani
mateurs. Vos réponses, par l'envoi du
bulletin d'inscription ci-dessous, permet-
tront de faire le point sur l'encadrement
souhaité

QUE SE PASSERA-T-IL À L'ÉCOLE ?
Grâceà unesemainedevisiteset d'obser
vation (ateliers, fermes, centres artistiques,
etc.), les élèves pourront se déterminer
en connaissancede cause.Lesanimateurs
sauront, par leur formation, mettre en
confiance les enfants en les conseillant
judicieusement.Lesnotes,qui ne peuvent
prendre place dans un enseignement de

ce type, seront remplacées par un système
d'auto-évaluation permettant à l'enfant
de mieux se connaître et de redécouvrir
leplaisird'apprendre
Le passage au dixième degré ne devrait
pas poser de problèmes insurmontables
dès à présent, des structures d'accueil
assureront la continuité, notamment au
collège Rousseau et à l'Ecole deCulture
Générale

RÉFORMES— RÉFORMES—

UTOPIE ?
Ces quelques lignes ne donnent qu'impar-
faitementlescontoursde cetteexpérience
originale. Les parents du CO duMarais
recevront d'ici la mi-juin des informations
plus détaillées
Certains vont s'interroger: est-ce une
révolution? Certes non! Il ne s'agit —
mais c'est déjà beaucoup — que d'une
pédagogie attentive aux réalités de l'ado-
lescence d'aujourd'hui. Les différentes
rechercheset étudessur l'école, dans les
pays industrialisés, semblent toutes
converger: elles conduisent à une péda-
gogie de la réussite par un décloisonne-
mentde l'institution scolaire
Il est temps d'aller de l'avant car cette
voie est riche de promesses

D. von Burg
Directeur

Nom
Adresse
Tél Formation p

je pourrais éventuellement animer un atelier de

bois sculpture
métal [1 électricité
cuir

Poste souhaité
1-11h. au cachet: 37.—de l'heure
12-14h. 2.174.—
15-17h 2.612 —

A envoyer d'ici le 5 juin à la:

Prénom

rofessionnelle

théâtre COconstruction
musique [1 jeux

[ autres

O 18-22h
0 23-27h.

DirectionGénéraledu C.O
AvenueJoli-Mont 15A
Case postale218
1211Genève28
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Comme le serpent de mer, le problème des
horaireset de leurréductionrefaitsurface
régulièrement.Les parlementairesdoivent
se pencher sur la question prochainement,
le Mouvement Populaire des Familles
{MPF)a fourni un gros travailsur le sujet
et la FAPECO l'amisà l’ordredujour.
Au CO du Foron, comme la presse s'en
est fait l'écho, une pétitionréclamantun
allégementd'horairea circuléà la fin du
moisdemars. Les voeuxdes élèvesont,
cette fois encore, rejoint une préoccupa-
tionconstantedenotrecorpsenseignant.
A ceteffet, le conseilparitairedu Collège
s'est réuni, en présence, il faut le souligner,
de trois élèves délégués; une nouvelle
grille-horaire, qui rappelle sensiblement

celleen vigueurdans les établissements
scolaires d'Outre-Atlantique, a été mise
au point. La semaine comprendra vingt-
deux heures de cours: le matin sera
consacréauxbranchesprégymnasialeset
scientifiques, les après-midi étant réser-
vées aux sports et aux loisirs. Un enca-
drement souple et personnalisé sera
assumédès midi par lesmaîtresde sport,
d'activités créatrices, de dessin et de
musique. Afin d'assurer aux cours de
l'après-midi un maximum d'efficacité, il a
étéconvenuqu'ils seront facultatifs.
Telles sont les grandes lignes de notre
projet; des informations plus précises
parviendront aux parents concernés dans
lecourantdu mois de juin.

G. Carrel
DirecteurduC.O. Foron

Avouons-le franchement, l'apprentissage
de l'allemand au Cycle, sous sa forme
actuelle, est souvent source de crainte et
d'ennui: en outre, il occupe un temps
considérable pour des résultats assez
minces
Ajoutons que le WSD doit sa survie au
conformisme de certains et à l'exception
nelle et fâcheuse résistancede sa reliure.
Il a fait son temps!
L'Ecole a aujourd'hui les moyens, grâce
notammentà une méthoded'origine bul
gare, la Suggestopédie,de mettreen place
dès la 7ème un système d'apprentissage
rapideetefficacedes languesvivantes
Les collèges de Sécheron et de Budé vont,
dès septembre 78 expérimenter cette
méthode qui a déjà recu l'adhésion des
pédagogueset des linguistesde nombreux
pays (USA, AII. fédérale,URSS, etc.).

Comment se présente la Suggestopédie?
Basée avant tout sur la confiance en soi,
l'échangeverbalet gestuel, la mémorisa-
tion par feed-back, elle met en jeux des
programmesorganisésen session de
5 semaines chacune. Les classes — divi-
sées en groupes de 3 ou 4 élèves — étu-
dientun thèmegénéralementimposépar
le professeur. Ce thème doit permettre
une véritable mise en scène du vocabu-
laire et des situations jouées par les élèves:
Chacun tient un rôle, campe le mêmeper-
sonnage pendanttoute lasession
Des sketches, des intermèdes musicaux,
des échangeslibresvont amener,en moins
de 10 semaines, l'acquisition d'un voca-
bulairede based'environ 1800mots. On
observera, c'est de circonstance, que le
matérielengagén'estpasonéreux.(Tablet-
tes individuelles, tableaux multicolores,
magnétophones.)}2)
1va de soi qu'une telleapproche implique
une décontraction, un climat de confiance
incompatiblesavec toute sélection — mise
à niveaux, notes, etc.
Cette révolution tranquille dans l'art d'en-
seigner, dont l'application est à l'étude
pour le 10ème degré, sera, nous l'espé-
rons, encouragéeet soutenuepar tous
les parents.

Christian Schmid, Directeur
et UrsulaSeele

Présidentedugrouped'allemand

1) L'expérience sera évaluée en cours d'année par
leCRPPetparl'Institutromandderechercheset
de documentation, chargé de la coordination de
l'allemandenSuisseromande
2) On consultera avec profit l'ouvrage très docu-
mentéde F Saféris,«Une révolutiondans l'art
d'apprendre», Ed Laffont
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Il a été décidé que l’an prochain, trois col
lèges, à savoir Sécheron, Pinchat et le
Renard, tenteront des expériences d'un
style résolument nouveau dans le domaine
de l'aide psychologique apportée aux
élèves
On m'a demandé, en tant que respon
sable des psychologues du C.O., de pré
senter la réforme prévue. Il va sans dire
que le travail d'un psychologue est de
première importance quand il s’occupe
d'adolescents, puisque la majorité des
élèveséchouentparmanquede confiance
ou à cause de problèmes affectifs divers
Voilà déjà la raison qui m'a personnelle
ment poussé non seulement à maintenir
l'effectifdespsychologuesdu C.O., mais
même à l’augmenter pour l’année pro
chaine. De plus, il ne s'agit pas seulement
de nous renforcer sur le plan du personnel
mais égalementet surtout de chercher
de pousser nos investigations,d'assou
plir nos méthodes
Pour un élève, la confianceen ses moyens
nes’acquiertpasdujour au lendemainou
par miracle: les tests psychologiques ne
suffisent plus. Dans cette optique, la
DGCO m'a permisd’engager trois spécia

listes en bioénergie, massages et ondes
alpha, qui tourneront dès octobre 78
dans les trois collèges précités pour animer
des groupes d'élèves en difficulté. Qu'on
ne sy trompe pas: ce ne sont pas là des
techniques farfelues, elles reposent au
contraire sur des acquis indéniabies de ja
psychologie moderne et ont été largement
expérimentées dans les écoles américaines
J'en parle en connaissance de cause
puisque j'ai personnellement suivi un
séminaire de sensibilisation à la bioénergie
à Palo Alto (USA). La libération par ie cri
(Urschreñ, par exemple, est tout à fait
stupéfiante; étonnante également la sen
sation de bien-être qui vous envahit des
orteilsau cerveaulorsqu'onvous masse
demanièreexperteausond'unemusique
indienne!
Nous n'imposeronspas cette méthode
bien entendu,mais nous comptons sur
les parents pour qu'ils nous fassent
confianceet ne boudentpas cette réelle
possibilitéd'aiderleursenfants

Claude Piquilloud
Responsabledes

psychologues scolairesdu C.O

réformes réformes réformes

L'orientation professionnelle pose chaque
année de nouveaux problèmes, de nou
vellesquestionsaux enseignants
On a pensé et remarqué, jusqu'à l'année
dernière,que la nouvelleconjonctureéco
nomiquecorrespondaità un resserrement
de l'offre de places d'apprentissage tandis
quela demant ait accrue
Or les outils prévisionnels mis récemment
à la disposition de l'OOFP permettent de
mieux cerner l'évolution à moyen terme
du marché de l'emploi et nous mettent
face à un étonnant revirement de la
situation
Une commission, regroupant des repré
sentants patronaux, l'Etat, les syndicats
des associations de parents et le Mouve
ment populaire des familles, a été formée
en février de c année. Placée sous le
patronagedel'OFIAMT, ellecommenceà
produire ses premiers résultats
Dans son rapport du 5 avril, celle-ci rap
pelle que de plus en plus nombreux sont
et serontles jeunesqui abandonnent leur
apprentissage en raison des conditions de
travail, d'ambiance, d'horaire, de vacances
et qui, préférant mener une vie en marge
faite de rêverieset de voyages,assurent
leur subsistance grâce au travail temporaire
Loin de critiquer une telle attitude, les
commissairesd'apprentissageont essayé
de comprendreet se sont aperçu que, si
l’on voulait assurer la relèvedans les dif
férents corps de métiers, on se devait
dans un premier temps, de revaloriser
l'apprentissage en mettant le jeune qui
s'y engage sur le même pied que son
camaradecollégien

Voici les mesures préconisées
1. Encourager la création de Groupes

d'apprentis en leur fournissant des
locaux etdes crédits
Introduction, dès septembre 1978, d'une
heure de formation politique et syndicale
introduction progressive de la semaine
de 35 heures pour les apprentis de tous
les corps de métiers
Introduction immédiate de deux mois
devacancesenété

En tant que responsable de l'information
professionnelle au Cycle, et en tant qu'en-
seignant,je ne peuxque féliciter la com-
mission du sérieux avec lequel elle a
abordé le problème qui lui était confié et
des perspectives encourageantes qu'elle
offre aux futurs travailleurs

AR.Reust
Président du Groupe des maîtres
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Dans un ouvrage paru au mois de janvier
de cette année!, le professeur Vannet
titulaired'unechairede sexologieà l'uni-
versité de Paris li, tire un certain nombre
de conclusionsqui devraientretenirl'atten-
tion de chacun, éducateurs, parents et
enseignants. || affirme en effet que l'expé-
rience sexuelle prend son essor considé-
rablementplus tôt qu'auparavant,et ceci
à caused'unequantitéde facteursparmi
lesquels les plus importants sont, selon
lui, l'avancementde l'âgede la puberté
la banalisationde la sexualité par les
mass-médiaet la mixitédans les écoles
et les camps de vacances. Nous repro
duisons ici une table statistique éloquente,
tiréedesonouvrage:

1950 1976
âge 12-13 1416 12:13 1416
auto-érotisme 4% 66% 83% 9%
exp sex occas 1.5% 8% 15% 54%
exp sex. fréquente 0,2 % 3% 5% 27%
homosexualité 0% 05% 4% 7,5%

1. «La sexualitédes adolescents»,éd Le Seuil
Paris,1974
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SaintAugustin

Nousdevonsbienadmettreque la sexua-
lité des adolescents est une réalité. On
peut désapprouver le phénomène, certai-
nement pas le nier. Dès lors, il est facile
d'imaginerdans quelles conditions nos
enfantspeuventfaire leurspremierspas
dans un domaine si important: cachés
dans un sous-sol d'école, un garage ou
une arrière-cour,ils sont souvent persua-
dés qu'ils font mai puisque les adultes
n'enparlent jamais.Qu’onnouscomprenne
bien: nous n'avons nullement l'intention
de favoriser les expériences sexuelles de
nos très jeunes enfants, de leur permettre
tout, de sombrerdans un laxismeinconsé-
quent. Mais nous ne voulons pas non
plus que nos enfants deviennent nos
ennemis, se cachent, refusent le dialogue
Il ne s'agit plus seulement de montrer
aux adolescents des croquis illustrant le
développement du foetus: il faut leurpar-
ler ouvertementde leur propresexualité
et surtout mettre à leur disposition des
conditions favorables au sain épanouis-
sement de leur vie sexuelle et affective.
L'institutionscolaireet l'autoritéparentale
devraienttendre de concert à un double
objectif:franchiseetconfiance.

— Franchise signifie pour nous la possi-
bilité d’un dialogue qui nous permettrait,
à nous adultes, d'aider les adolescents
Pourquoi ne pas individualiser l'informa-
tion sexuelle? On pourrait ainsi donner
des conseilsplus utiles, leverdesdoutes
d'ordre personnel, voire mêmedistribuer
des moyenscontraceptifsà ceux qui en
ont besoin. On éviterait ainsi bien des
drames
A quand la création d'un centre d'infor
mationdans chaqueécoleoù les jeunes
pourraient trouver les réponses et les
appuis dont ils ont besoin ?
Contiance signifie aussi pour nous

cesser de jouer les gardes-chiourmes dans
les occasions où filles et garçons vivent

en commun (week ends, camps de ski,
etc.). Une attitude suspicieuse etpolicière
de notre part leur enlève tout à la fois
autonomieet spontanéité.
Nous avons présenté le fruit de notre
réflexionà quelquesdirecteursde collèges
qui, pour la plupart, comprennent très bien
nos préoccupations

Pour le groupe de parents
Mme À. Szokoloczy-Grobet

Pour de plus amples informations,
prière de contacter

MmeAdrienneSzokoloczy-Grobet
2, rueBeau-Site
1203Genève
Téi. 45 8351



Chaque été, de plus en plus d'élèves du
C.O s'envontenAllemagne,nourrissant
de grandes espérances. Hélas! quelle que
soit la bonne volonté des organisations
traditionnelles d'échanges, il semble que
peu d'entre deux en reviennent satisfaits
Avec un bagage aussi spécialisé que
celui du «Wir sprechendeutsch», ils n'ont
ni l'envie ni les moyens de s'exprimer
librement:en outre, l'Allemagneoffrant
des régions linguistiquestrès diverses
l'unité utopique du WSD vole très vite
en éclats
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Le groupe d'allemand du CO. a donc
formé, pour pallier à ces insuffisances, un
centrede vacancesdestinétout spécia
lement aux élèves qui désirent vraiment
pratiquerla languede Goethe Il estsitué
dansun villagedu sud de l'Allemagne,à
Eggengrund,prèsde Dachstein.Un gros
effort que nous saluons ici a éte
fourni par les habitants qui se sont mon
trés enthousiasteset coopératifs. Ils ont
bien voulu recenser le vocabulaire de base
du WSD et animer,en s'inspirantde dif
férents chapitres du livre, des activités
où chäcun pourra utiliser les connais
sances déjà acquises. Ainsi seront revécus
les épisodes les plus marquants du WSD
dont les célèbres aventures d'August der
Starke (Lektion 42) et de Friedrich der
Grosse(Lektion55)
Afin de faciliter une révision rigoureuse
et productive du manuel, des villageois
ont gentiment accepté de reproduire plus
de quatorze situations illustrées par le
WSD. Par exemple, des maquettes repro
duiront fidèlement des guichets de poste
et de gare, un petit aéroport, un carrefour
routier, etc, Cela rappellera, de façon atti
rante pour chacun, un vocabulaire resté
en friche dans les jeunes mémoires
Nous espérons que les parents seront
nombreux à inscrire leurs enfants cette
année et nous les informons qu'ils peuvent
le faire dès maintenant auprès de Mile
Ü. Seele (tél. 410651), responsabledes
«Vacancesà Eggengrund».

Lesconditionsdelaviescolaireeturbaine
peuvent,on lesait,créerchezcertainsde
nos élèvesun état de tension permanent
Surmenéspardesprogrammestropchar
gés, obsédés par | effort compétitif qui
leurestdemandé,beaucoupd'adolescents
réagissenten essayantde se soustraire
par les moyensles plus diversaux exi
gences de la réalité scolaire

En outre, l'Ecole augmente sensiblement
les troubles fonctionnels et psycho-soma
tiques {insomnies, céphalées troubles
gastriques,etc.). Ce problèmeconstitue
avec celui du désintéressement,l'obstacle
majeur à un réel épanouissement des
élèves

Parallèlement à la surconsommation
médicale qu'entraine cette situation,
l'usage des drogues «douces» et parfois
des mélanges opiacés se développe dans
notre pays. La passivitéface à un problème
si brûlant n'est pas de mise et si de nom
breuses organisations bénévoles (Drop-In,
Carrefour, Communauté des Moutins,
etc.) recherchent des solutions alternatives,
il faut observer que le C.O. reste très en
retard si l’on excepte l'heure consacrée
annuellement à la question

Trois directeursde Cycles, MM. Sandoz,
Schmid et Duret, se sont mis à la tâche
en avril 77 et ont formé une commission
de travailcomprenantdes parents, des
psychologues et des éducateurs. Cette
commission a publié une brochure très
documentée sur la question, intitulée
«La Drogue, une réalité», Genève,
janvier78.

Cet été, cette commission«Sandoz» se
propose d'aller plus loin et d'étudier une
expérience très novatrice menée depuis
2 ans à l'université d'Albuquerque, au
Nouveau-Mexique. Au cours de ce stage,
MM. Sandoz, Schmid et Duret vont expé-
rimentercertainesdroguesdites douces,
ainsi que desmélangesopiacés En raison
des éventuelles complications que cette
courageuseexpériencepourraitentraîner,
{engourdissement prolongé, troubles
neurologiques,pertesde poids, dysarthrie,
etc), les trois sujets seront suivis pas à
pas par le Dr Parvise Hazeghi, Directeur
du Service de la Santé de la Jeunesse
ainsiquepardeuxneurologuesaméricains

En septembre de cette année, un rapport
sera présenté par la Commission « Sandoz»
et les conséquences — toutes les consé
quences — seront tirées de cette expé
rence

Une mise au point s'impose ici: certains
ont déjàparléd'unepossiblelibéralisation
dela consommationdu«H»et de lamari
juana à Genève, à l'instar de certaines
réformestentéesactuellementaux USA
Cela est très prématuré, mais le débat
resteouvertet nous ne doutons pas que
les Autorités, tant scolaires que politiques,
saurontresterà l'écoute des adolescents
et les accompagner par un dialogue
constant dans leur quête d'identité



C.0. COLOMBIÈRES
AUREVOIR,M.HUNZIKER!
Nous apprenons avec plaisir la nomina
tion de M. André Hunziker,actueldirecteur
du C.O. Colombières,à un poste impor
tant au sein du «Club Méditerrannée»
ll sera chargé de développerl'organisation
des concerts patronnés par le club en
Europe. Il a en outre l'intention, toujours
sous l'égide du club, de mettre sur pied
un tournoiinter-villesdetennis
Cette nouvellefonction nous paraîtfaite
à la mesure de M. Hunziker, puisqu'elle
correspond bien à son caractère dynamique
et recouvredesdomainesqu'il affectionne
tout particulièrementetauxquelsil consa
cre déjà la majeure partie de son temps.
Bonnechance|

AUBÉPINE -
GDES-COMMUNES
UNE HEUREUSE INITIATIVE

Les maîtres de sciences naturelles de
l'Aubépine et des Grandes-Communes
proposent à tous les élèves intéressés une
action «anti-pollution». Il s'agira de ramas:
ser les papiersgraset autresdéchetsqui
enlaidissent les rives du Rhône, et ceci
du Pont de Carougeau pont Butin
L'entreprise Givaudanmettra généreuse
ment à la disposition de nos jeunes net
toyeurs tout le matériel nécessaire. De
plus, elle offrira à chaque participantune
splendide paire de bottes en caoutchouc
ornées aux mollets de pastilles phospho
rescentesdesécuritéroutière
Rendez-vousà tous les volontairesle jeudi
25maià 9 heuresdansla courde l'usine
où les équipes de travail seront formées
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PORTESOUVERTES
AU FORON

La Directionet le corps enseignantdu
Foron invitenttous lesparentsà une jour
née «Portes ouvertes» le samedi 27 mai
Lescours,auxquelschacunpourraassis
ter, sedéroulerontnormalement.À 11h.30
une production théâtrale de la 9èGB
«Histoire d'oeuf» permettra d'attendre
dans la gaité le magnifique buffet cam
pagnard gratuit préparé par la classe de
M A. Feuz
A la fin du repas, Monsieur Carrei, notre
directeur, parlera du nouvel horaire {vingt
heures hebdomadaires) et des après-midi
«Loisirs et Sports» qui seront dès sep
tembreintroduitsdansnotrecollège
Nous espérons que le temps sera, pour
une fois, avec nous et attendons chacun
etchacuneavecimpatience

Pour le comité «Portes ouvertes »

MM. Payot et Bernhard, enseignants

BUDÉ
CINE-CLUB

Jeudi 25 mai à 14h.
«Mourir d'aimer»deA. Cayatte

Jeudi 1erjuin
«Les risques du métier», avec J. Brel.

Les deux séances seront suivies d'un débat
animé par M. Meier, directeur du collège

Les maîtresde dessin et d'activités artis
tiques du C O. Cayla ont depuis long
temps centré leurs recherches et discus
sions sur l’activité spontanée de l'ado
lescent
Les mille formes de barbouillage, d'ins
criptions sur les murs du collège où sur
les pupitres leur ont suggéré l'idée
d'innover
«Pourquoi ne pas créerunegrandefres
que collectivesur nos murs si rébarbatifs?»
proposa un maître de dessin lors d'une
réunion
L'idée était née. Petit à petit, elle a fait
son chemin, rencontrant l'adhésion en
thousiaste de plusieurs maîtres, des élèves
et de différents milieux artistiques
Au début du mois d'avril de cette année,
une demande adressée par le D.I.P. en

FLEURS
SUR LES MURS

vue d'une décorationdes façades exté-
rieures du collège était agréée par les
autorités du Département des Travaux
Publics. Les maîtres du collège de Cayla,
l'associationd'habitantsde la campagne
Masset et le service artistique de la ville
de Genève convient tous les parents,
élèves et artistes à l'élaboration d'une
grande fresque
RENDEZ-VOUS:

SAMEDI20 MAI DES14h.
au collège de Cayla
apportez vos palettes,

vospinceauxet vospots depeinture
votre pic-nic pour le soir

et vos instruments de musique

L'assemblée des délégués des associa-
tionsde collègesa souhaitéque la FAMCO
organise un congrès d'une journée le jeudi
15 juin. De l'avis quasi général, celui-ci
ne devrait pas se borner à traiter des pro-
blèmes des maîtres, mais aussi de ceux
desélèves
— Lematin seraconsacré à l'aspect syn-
dical; il s'agira de trouver les moyens qui
nous permettront de tendre, dès sep
tembre78, à une véritableunité. Cette
année, nous avons déjà tenté de suppri
mer la discrimination subie par les maîtres
dits «spéciaux». L'an prochain, nous irons
plus loin en exigeant la classe 20 pour
tous les fonctionnaires de l'Etat employés
dans les écoles (bibliothécaires, ensei
gnants, nettoyeurs, administratifs, etc.)

— L'après-midi sera réservé aux pro-
blèmesd'ordrepédagogique.Nous consi-
dérons que les élèves et les maîtres ont
des envieset des droits à faire valoir. Les
Suggestions les plus diverses seront les
bienvenues. À ce propos, rappelons en
passantà tous les parentsqu'ils peuvent
faireun recours auprèsde laDGCO concer:
nant toutes les décisionsprises au sujet
de leurenfant,Qu'ilsÿ pensentaumoment
desconseilsdefin d'année!
Les parents sont cordialementinvités à
nous rejoindre le 15 juin au congrès. Un
ordre du jour détaillé paraîtra très pro-
chainement dans la presse

Pour lebureauFAMCO:
Ph. Durand, président
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APECO-RENARD
UN DÉBAT FRANC ET CONSTRUCTIF
Lors de notre dernière assembiée-débat,
nous avons écouté avec un trèsvif inté
rêtun exposé de L. Cannelleet F. Tassoti
Celui-ci portait sur une expérience péda
gogique intéressante.Les options de base
en sont les suivantes:
choisir l'enfant plutôt que la société;
répondre à ses besoins actuels et immé-
diats et ne pas se préoccuper d'abord
des besoins et des exigencesdu système
où de lasociété à l'égardde l'enfant.
choisir comme guide pédagogique l'en-
fant plutôt que le programme, le maître
devenant de plus en plus celui qui aide à
organiser le travail plutôt que le dispen
sateur de cours
Devant le succès éclatant des débats qui
onteulieuaucoursdecetteannée,nous
vous proposonslessujetssuivantspour
l'année prochaine:
1. Débat sur l'excellent livrepublié par le
MPF dans lequel un millier de parents
s'expriment. Il s’agit de «L'Ecole en
question». L'école aujourd'hui, comment
est-elle?Quelleest son influencesur les
enfants? Quel rôle joue-t-elle dans la
société?
2. Modification du systèmed'évaluation.
3. Pluralismedes pédagogies— Résis-
tances au changement.

5. Lectures pour lesélèves:
Quelques titres proposés: Christiane
Rochefort: Archaos — Encore heureux
qu'onvaversl'été
Marie Cardinal: La clésur laporte

Lectures pour les parents
C. Duneton:Je suiscommeunetruie
qui doute
C. Freinet: Pourl'école du peuple
Y. lllich: Unesociétésansécole
A.S. Neil: LibresenfantsdeSummerhill
—Pourou contreSummerhill
D. Cooper: Mort de /a famille
Nous vous communiquerons les dates de
ces rencontres en septembre prochain
Celles-cisont ouvertesà tous lesparents,
membres ou non

Le comité
APECO

VOIRETS - DE SAUSSURE
Organisation d'un camp itinérant en
Ardèche, du 15au 30juillet 1978.
— une vie communautaireentre des

femmes, des hommes, seuls, en
couple. avecles enfants

— une vie où chacun s'exprimera
librement
Mme Carla Rogg, Présidente
Tous renseignements le5 juin
à la Brasserie Euro-Praille

APECO-CAYLA
Le Comité, qui se réunit le deuxièmemardi
de chaque mois à la Brasserlie Nouvelle,
96, rue de Lyon, à 20 h.30, a été contraint
dechangerd'horaire.C'estdorénavantle
îer lundi du mois que se dérouleront
nos séances. Veuillez bien nous excuser
de ce changement.Nous vous rappelons
que cesséancessont ouvertesà tous les
parents,membresou non, quivoudraient
discuter d'une question ou se renseigner
surletravaildel'association.

APECO
Casepostale117— 1211Genève13


